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Bienvenueé Durant une semaine, nous avons tent® de m®diter la mani¯re dont nous percevons 

les relations entre le réel, l'imaginaire et la symbolique, entre la géographie et le paysage, entre 

l'apparent et l'inapparent, en d'autres mots, le « où ? » se construit notre réalité, notre monde et le 

« comment ? » il sôarticule au r®el, et ce, au jour dôun v®cu plus ou moins pr®gnant dôun p®ril.  

L'objectif de ce séminaire fut d'entrelacer ce que sous-tend ce cheminement et l'éprouvé de 

l'expérience. Ne pas sôen tenir ¨ des textes, aux v®cus des autres, mais partager nos sensations, 

les laisser sôexprimer. 

Il nous apparaît de plus en plus évident que tant la connaissance et la compréhension que leur 

possibilité de modifier notre conscience demeurent lettres mortes s'il n'y a pas un " éveil " qui 

ouvre décisions et actions. Point de protocoles ou de procédures pour éveiller si ce n'est sans cesse 

expérimenter. 

 

 

Expérimenter sous toutes ses formes : lôencre, le collage, la musique, le chant, le mime, la po®sie, 

le mouvement, la voixé individuellement ou en groupe. 

Partir à la recherche des mots qui traduiront nos sensations, revenir 

Laisser les encres s'exprimer, prendre le temps de la contemplation 

Expérimenter l'expérience corporelle du ressenti, 

 

"Marcher - jusqu'au lieu - où l'eau prend sa source 

S'asseoir - attendre le moment - où naissent les nuages" 
 

  



 

Fondation Artdo Foundation       Dr. Ado HUYGENS                                                                                               p. 3                                    ά tŀǊǘŀƎŜ ǎŞƳƛƴŀƛǊŜ ŘΩŞǘŞ нлноέ           

 

Gérard GUEST : é au cîur de la 

pens®e chinoiseé : concevoir la 

réalité comme un surgissement 

permanenté naissant de mani¯re 

ininterrompue dôune source 

invisible et insituable, intérieure à 

la réalité même» ( Billeter)  

ç Quelque chose dôindistinct se 

forme avant même le Ciel et la 

Terre.  

 

Silencieusement, subtilement, 

cette chose se développe et suit son cours, 

elle circule sans relâche : la Voie » ( Tao - Lao Tseu) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Présenter 

ǎƻƴ ǘǊŀǾŀƛƭΧ 
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Paradoxalement, ce fut en lisant le Péril de Martin Heidegger que je décidai de consacrer un 

séminaire dô®t® à cette dimension que les évènements que nous vivons nôont rendue que plus 

questionnante.  

 

Y a-t-il  péril en notre humanité ? Lôhumanit® est-elle en péril ?  Pouvons-nous encore nous référer 

à Heidegger et, de surcroît, lorsqu'il s'agit de questionner une éthique possible pour une humanité 

en péril de dévastation ? 

 

 En guise de réponse sont proposés des sentiers de traverse, des exégètes heideggériens, des 

penseurs, des artistes et des êtres tourmentés dans leur chair par lôim-prépensable que fut la 

Shoah:  

           - Gérard Guest : "Le tournant dans l'histoire de l'Être" , Gallimard, Infini, 2006 

           - Reiner Schürmann :  "Le principe d'anarchie, Heidegger", Ed. Diaphanes 2022 

           - Sylvaine Gourdain : "L'im-possible èthos : Heidegger - Schelling", Ed. Hermann, 

           - Haenel & Meyronnis & Retz : " Tout est accompli", Ed. Grasset, 2019 

           - Giorgio Agamben : "Quand la maison brûle", Ed. Biblio. Rivages, 2021 

 

Et 

- Paul Celan 

- Anselm Kiefer  

                                Palais des Doges ï Biennale de Venise 2022 

Paul Celan 

 

 
  
 

Respire avec moi, 
9ǘ ǇŀǎǎŜΧ 

Va au-delà de ce souffle 
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Est-ce le hasard mais nombre dôentre-nous traversaient une épreuve ? En filigrane de ce séminaire 

se sont entrelacées des venues-en-présence de vulnérabilité et fragilité sans pour autant quôelles 

ne se coagulent en sens dans une étantité, quelle quôelle soit.  
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Devenir ®choéau travers dôun îuvrer. Ne pas simplement ®couter ou lire passivement, mais 

îuvrer et partager lôîuvre des autres. Surprise. 

Cet écho, Celan le fut en transmutant la langue, exigeant de nous, de traduire, de translater sa 

langue en la n¹treé Apr¯s avoir lu certains ex®g¯tes, chacune et chacun translate ¨ sa mani¯reé 
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         T©che ¨ lôimpossible que celle de partager avec celles et ceux qui nôy ®taient pasé Ces 

traces, bribes dôInstants, peuvent éveiller les participants à leur expérience et en laisser résonner 

dôautres. Côest pour eux que je prends ce temps pr®cieuxé en esp®rant que ce partage puisse 

devenir « passeur de clairs-obscurs » pour tous ceux qui nôont pu ç faire chemin » (Bewëgung) 

avec nousé 

 

Heidegger a 

recours au terme du 

dialecte Souabe 

Bewëgung pour 

signifier ce qui lui 

semble essentiel : 

le faire chemin.  

A subsisté dans la 

langue allemande 

Bewegung, 

mouvement. 
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Nous voici réunis autour des trois propositions du séminaire : 

- Exp®rimenter, íuvrer 

- Questionner la langue, poématiser 

- Faire chemin  

Trois propositions qui en appellent ¨ une mani¯re dô°tre : Gelassenheité 
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La question est posée à chacune et chacun : Que faisons-nous 

constamment ? Que devrions-nous arrêter de faire constamment ? 

La r®ponse sous forme de mimeé 

Lôîuvre heidegg®rien ne se limite pas ¨ ç Être et Temps », 1927. 

Nous nous devons de méditer sa pensée en pleine tourmente, dès les 

années trente et nous rendre compte quôau cîur de son fourvoiement 

inacceptable, des fissurations se r®v¯lent dôo½ sourd une pens®e pour 

le moins énigmatique, surprenante, obscure, insaisissable qui prête, 

certes à confusion, mais aussi à une réflexion fondative.                       

Je nomme « fondatif », 

tout vécu, évènement 

qui fonde le « sans-

fond », lôAbgrund.  

                                                                                           

Gérard GUEST   
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Y aurait-il d®j¨ des ®v¯nements fondatifs en nos vies, côest-à-dire des évènements qui nous 

®veillent au fait quôil nôy aurait pas de fond identitaire ou cognitif stable, invariant, permanent, 

pas de vérité absolue sur laquelle se tenir, à partir de laquelle se construire, et souvent détruire ?  

De ces évènements qui auraient marqu® Celan, Kiefer,é ? 

 

 

Aurions-nous perdu le chemin de la parole pour uniquement 

patauger dans la mare de mots insipides, r®p®t®s ¨ lôenvi, ¨ 

longueur dôarticles ou dô®missions t®l®vis®es ? Sommes-

nous devenus à ce point sourds à une parole qui nous impose 

une réflexion, une prise de position, qui nous impose de nous 

situer et, in fine, de penser ?  

 

Aurions-nous d®serter lôespace-temps de lôexistence pour 

nous vautrer dans un temps insignifiant qui nôa fonction que 

de passer et nous confronter, un jour, subitement, quôil nôest 

plus ? Toujours stupéfiante, inattendue, la découverte que 

côest la derni¯re graine de notre sablier qui se faufileé 
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Laisser se ré-ƻǳǾǊƛǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜ-temps du partage, 

du silence qui instaure une parole. 

Après avoir lu Celan, écouté une Auslegung, une 

explicitation, après avoir médité le poème, 

ƭΩŀǾƻƛǊ ǘǊŀƴǎƭŀǘŞ Ł ǎŀ ƳŀƴƛŝǊŜ Řŀƴǎ une matière 

choisieΣ ƭŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŀƭǘŞǊƛǘŞΦ 

 

Le hasard ς ǳƴŜ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǊƻǳŜ ǉǳƛ 

tourne et indique un nom ς désigne une 

ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ǉǳƛ ǎΩƛƴǎǘalle derrière une 

chaise ou est posée son ǆǳǾǊŜΧ [Ŝ ƘŀǎŀǊŘ 

ŘŞǎƛƎƴŜ ǳƴŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ǉǳƛ ǎΩŀǾŀƴŎŜΣ 

ŎƻƴǘŜƳǇƭŜ ƭΩǆǳǾǊŜΣ ǇǊŜƴŘ ǎƻƴ ǘŜƳǇǎΣ ǇŀǊǘŀƎŜΧ 
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           S. partage ses impressions du séminaireé 

 

Instants de rencontre, ®ph®m¯resé ë la clart® de ces lueurs, la vision de ce qui 

recouvreé Lõerreur se montrant, en son ombre, approchant lõ®videnceé Fugacit® des 

gestesé 

 

Au cïur de lõ®coute, au fil de lõ®change, avec Ado, ces questions nouvelles, naissantesé 

Être invité, par Ado, ¨ ce chemin de pens®e, qui se fraie, sõouvre, se poursuit, au- delà de 

lui-m°meé Attentif ¨ ses limites, ¨ ces lieux o½, pour aller au- delà de soi, il ne peut 

alleré Attentif aux ombres quõouvrent ses ravinesé  

 

Rencontre dõautres °tresé Musique des gestes, des voix, des yeux se colorant dõune 

©meé Accueil de la question, au cïur de lõEntreé Accueil du non, de lõimpossible ¨ 

rejoindre lõautreé Sur certains points o½, peut-°tre, rien ne peut poindreé Naissance du 

dialogueé  

 

Lõexp®rienceé ¨ lõimpossibleé Renaissanceé Des cordes de guitare vibr¯rent ¨ la 

rencontre de ma peaué Le corps de la guitare, vibrant au cïur du corps de chairé ë 

lõEntre, renaissanceé Mouvement sõinaugurant, ¨ rencontrer les images dõart dõAdoé 

Le silence face ¨ lõïuvre de Dawoé Comme au bout de la musique elle-m°meé Puis, 

le souffle revinté De lõencre ¨ la musiqueé  
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La question, n®e au contact de lõïuvre de Yamina, transfigurant lõ®criture de Celané 

Quõen est- il du geste ? En quoi le geste ouvre- t- il un libre déplacement ? Celui- ci ne 

sõexempte nullement de gravit®é Il trouve, en son °tre, ses propres limites, et ses propres 

d®passementsé Qui naissent pour sõarr°ter, l¨ o½ rena´t une poursuite de ce qui sõarr°te, ¨ 

m°me le fond blanc du papieré Mais quõen est- il du geste qui, parallèlement, investit la 

langue ?  Peut-on parler de la parole parlante, comme du d®placement dõun tel geste ? Quel 

corps parle, au cïur de la langue ? Et à partir de quel évidement ? En quoi, et comment, les 

limites du texte qui sõ®crit alors ne sõarr°tent pas ¨ la significationé En quoi et pourquoi un 

faire- signe, y est toujours possible, pour le lecteur, là où la rencontre inaugure son propre 

lieu ?  

 

Fin du s®minaireé Ce retour ¨ mes mots dõune fausse lumi¯re recouvrant lõ°tre de celles 

et ceux jouant de la n®gativit®, et dont le n®ant est ailleursé Comme le mien, que je prends 

en charge de creuser, dõaccueilliré De d®couvrir, et dõinscrire, de signifier ð sans figer, 

sans ®tantifieré ç faisant signe » ? ð l¨ o½ il doit s®journer, lui aussi, afin quõun habiter 

soit possibleé Mais pas en me laissant d®finir par lõautreé En osant dire, ¨ lõautre, au 

cïur de lõEntre alors ouvert, ce qui nõ®tant pas, ne pouvant °tre, sõarr°tant l¨, permet aussi, 

par ailleurs, dõouvriré  

Prendre le risque du néant,  

Prendre le risque dôexister,  

Debout, les bras se levant  

Vers le ciel ; les pieds 

Sôancrant ï la silhouette,  

Érigée sur son ombre,  

Ouverteé  
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Quôen penser ? Est-ce possible ? 
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Comment Heidegger a-t-

il pu continuer à penser ?  

Peut-°tre nô®tait-ce 

possible quôau jour dôun 

tournant ?  

é un tournant, comme 

le précise Schürmann, 

qui révolutionne les 

modalités de la présence. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


